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Mots-clefs :
Engagement, Jeunes, Enfance

Le travail social traverse une période de profonde transformation, marquée par des
défis  sociaux,  politiques,  environnementaux  et  économiques  sans  précédent.  Ces
bouleversements  soulignent  l'urgence  de  penser  une  posture  radicale,  capable
d’intervenir sur les effets causés par les structures sociales d’inégalités et d'exclusion,
particulièrement chez les enfants et les jeunes. Ces derniers et ces dernières, souvent
au  carrefour  de  multiples  formes  d'oppression  (pauvreté,  racisme,  discriminations
systémiques)  et  d’exploitation  sont  plus  largement  perçus  comme des  cibles  des
interventions en travail social et moins comme des acteurs capables de transformer le
monde qui les entoure.

En  cherchant  à  comprendre  et  transformer  les  structures  sociales  à  l’origine  des
difficultés systémiques plutôt  que de limiter  l’action les travailleurs et  travailleuses du
social  à  la  résolution  des  difficultés  individuelles,  le  travail  social  radical  offre  des
possibilités pour ,replacer la justice éco-sociale, l’éducation critique et la participation
des jeunes au cœur de ses pratiques (Ferguson & Lavalette, 2013). Le travail social
radical  est  plus  que  jamais  un  outil  de  transformation  face  aux  défis  sociaux
contemporains  et  ces  défis  concernent  et  impliquent  directement  les  enfants  et  les
jeunes (Rurka & Paturel,  2023).  Ils  et  elles doivent être considérés non seulement
comme des bénéficiaires de services sociaux, mais aussi comme des acteurs et auteurs
du monde social,  politique et institutionnel.  Ce numéro spécial  vise à explorer ces
dynamiques et à proposer des pistes pour un travail social plus inclusif et radical.

Ainsi,  cet  appel  à  contributions  cherche  à  promouvoir  une  réflexion  essentielle  sur  la
manière dont les rapports de pouvoir entre adultes et enfants façonnent les relations et
les  pratiques  sociales,  institutionnelles  et  professionnelles.  Il  permet  également  de
nourrir un champ théorique qui n’est pas encore suffisamment exploré dans le contexte
du travail social radical, en intégrant les critiques féministes et sociales de l’enfance. Le
travail social radical, en se réappropriant ces théories, peut jouer un rôle fondamental
dans la dé-re-construcion de ces rapports de pouvoir et dans les transformation des
pratiques professionnelles pour en faire un outil de reconnaissance et d'émancipation
pour les jeunes.

Repenser l’enfance et les rapports de pouvoir entre adultes et enfants

Cet axe se concentre sur la conceptualisation de l’enfance et les rapports de pouvoir
adultes-enfants,  en  mobilisant  entre  autre  les  théories  féministes,  critiques  et
décoloniales (Hooks, 2020). Loin d’être « naturellement vulnérables », les enfants sont
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rendus  vulnérables  par  le  système juridique et  social  qui  les  prive  d’une certaine
d’autonomie ce qui peut conduire à interroger la naturalisation des rapports de pouvoir
produite par des systèmes de croyances, de valeurs et de pratiques (Alvarez-Lizotte &
Caron,  2022;  Benoit,  2023;  Bonnardel,  2020;  Piterbraut-Merx,  2020b,  2020a,  2023,
2024;  Richard,  2024).  L’éducation  libératrice  et  la  pédagogie  critique,  telles  que
promues par Paulo Freire ou, dans une approche féministe telle que celle proposée par
Bell  Hooks,  sont  des  outils  puissants  pour  transformer  les  rapports  de  pouvoir.
Rappelons  que pour  Paulo  Freire  la  pédagogie  n’est  pas  un ensemble  d’outils,  de
techniques ou une méthode mais désigne un agir éthique. Comment le travail social
peut-il  remettre  en question l’adultisme et  l’infantisme qui  structurent  de manière
hégémonique  les  relations  sociales,  les  politiques  publiques  et  les  pratiques
institutionnelles et professionnelles ? Comment les relations de pouvoir entre adultes et
jeunes peuvent-elles être déconstruites pour permettre une participation véritablement
émancipatrice des enfants dans leur environnement social et institutionnel ? Ce premier
axe invite à repenser les fondements du travail social à travers une approche féministe,
décoloniale  et  critique,  en  déconstruisant  les  pratiques  et  discours  hérités  des
dynamiques de domination.

 

Les contributions pourront aborder :

Les critiques des modèles théoriques et institutionnels qui invisibilisent les jeunes.
L’impact des approches pédagogiques critiques sur la conscientisation des jeunes
Des  études  de  cas  ou  des  recherches  qui  montrent  comment  les  pratiques
critiques  peuvent  favoriser  une  véritable  inclusion  et  redéfinissent  le  rôle  des
travailleurs  sociaux.
Des exemples concrets de pratiques éducatives qui  intègrent les principes du
travail social radical.

 

Participation des enfants et des jeunes : pratiques et défis

En premier lieu, cet axe questionne la manière dont les institutions sociales (protection
de l’enfance, éducation, santé) peuvent être repensées à partir des principes du travail
social  radical.  Il  s’agit  d’analyser  comment les  travailleuses sociales  et  travailleurs
sociaux  peuvent  s'engager  dans  la  transformation  des  structures  institutionnelles  afin
de créer des environnements plus inclusifs, justes et égalitaires pour les jeunes. Pour
cela, il est possible d’explorer la manière dont les enfants et les jeunes peuvent être
inclus de manière significative dans les processus participatifs, individuels ou collectifs,
familial, institutionnels ou politiques. Comment l’ensemble des intervenant·es peuvent-
ils éviter le tokenisme (la participation symbolique) pour favoriser une participation
significative  (Bouma,  2019)  des jeunes dans les  espaces sociaux ?  Il  s'agit  d’examiner
les  méthodologies  participatives qui  respectent  l’autonomie des jeunes tout  en les
impliquant activement dans la co-construction des services sociaux et des politiques
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publiques.

 

Les contributions pourront aborder :

Les tensions entre les logiques institutionnelles et les pratiques radicales du travail
social.
Les modalités de participation des jeunes dans le cadre du travail social.
Des études de cas de projets participatifs réussis ou échoués.

Le  rôle  des  travailleurs  sociaux,  de  la  formation  et  de  la  recherche  dans  le
changement institutionnel et la transformation des rapports de pouvoir au sein des
institutions.
Les  défis  méthodologiques  et  éthiques  liés  à  l’intégration  des  jeunes  dans  les
processus décisionnels.

 

Objectifs de l’appel

Cet appel vise à rassembler des contributions qui :

Questionnent  les  pratiques actuelles  du travail  social,  de la  formation et  des1.
recherches en ou sur le travail social dans leur capacité à promouvoir l’inclusion,
l’émancipation et la justice éco-sociale.
Mettent  en  lumière  des  initiatives  radicales  et  critiques,  dans  les  recherches2.
comme dans les pratiques, en lien avec les enfants et les jeunes.
Favorisent les approches collaboratives et participatives, en intégrant les savoirs3.
issus des recherches, de la pratique et de l’expérience.
Proposent des pistes pour une action collective et un engagement démocratique4.
renouvelé dans les institutions sociales.
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